


La Shoah, pour ne pas oublier
Ville de Fougères et Cinéma Le Club, 

du 1er avril au 8 mai 2022

Fougères se souvient.... Printemps 2022, le Cinéma le Club en 
lien avec les Archives municipales de la Ville proposent un temps 
fort intitulé «La Shoah, pour ne pas oublier». L’idée originale est 
de relier l’histoire de Simone Veil, Marceline Loridan-Ivens et 
Ginette Kolinka avec celles des familles juives fougeraises. 
Du vendredi 1er avril au dimanche 8 mai 2022 seront proposés 
une exposition, des f ilms et documentaires, ainsi que des 
lectures pour tous les publics. L’ensemble sera présenté au 
cinéma le Club et aux Ateliers. 
Le point d’orgue sera l’hommage rendu par la Ville de Fougères 
aux victimes de la Shoah le dimanche 24 avril lors de la 
cérémonie des Déportés. Avec Simone, Marceline et Ginette, 
les Lévy, les Toper, les Rosenberg et tous les autres sont plus 
proches de nous. Tous prennent du relief en étant placés dans 
leur proximité.



L’histoire locale
Installés à Fougères depuis 1935, Léon et Selma Levy tiennent 
un commerce de bonneterie sous le nom de « Paris Soldes 
». Leurs deux filles, Gaby et Nelly, fréquentent l’école Charles 
Malard l’année de leur arrestation. Estimée de ceux qui les 
connaissaient, la famille Levy est arrêtée le 9 novembre 1943 par 
la police allemande puis incarcérée à la prison Jacques Cartier. 
Transférée au camp de Drancy en janvier 1944, elle est déportée 
au camp d’Auschwitz, où elle sera gazée. 

Un couple est également victime de la barbarie nazie : Isaac et 
Rachel Toper. Russe émigré en France en 1917, Isaac s’installe 
à Fougères en 1941 où il travaille pour l’entreprise Desmoires 
Industriels. Arrêté le 22 juin 1941, il fera partie du convoi n°32 à 
destination du camp d’Auschwitz. Quant à sa femme Rachel, 
qui le rejoint en mai 1941, elle est arrêtée à son domicile rue de 
la Pinterie en octobre 1942 et sera déportée le 4 novembre vers 
le camp d’Auschwitz, d’où elle ne reviendra pas.

Deux autres personnes sont arrêtées mais éviteront les camps 
de la mort :

• Léon Kirszenstein, juif polonais installé à Fougères depuis 
les années 1930, est arrêté sur dénonciation le 23 juin 1941 à 
son domicile. Il s’évadera au moment de son transfert vers 
l’île anglo-normande d’Aurigny-Alderney, destination des « 
conjoints d’aryennes »

• Jean Rosenberg, arrêté à Lécousse en décembre 1943 ; il 
réussira à s’évader du camp de Drancy.



Programme
Cérémonie d’hommage, dimanche 24 avril

Cérémonie de la Déportation au Monument des Déportés, 
boulevard des Déportés, suivie d’un hommage de la Ville de 
Fougères aux Juifs arrêtés à Fougères (couple Isaac et Rachel 
Toper, famille Lévy) et déportés au camp d’Auschwitz-Birkenau, 
dévoilement d’une plaque et plantation d’un arbre.

A 10h30, Monument des Déportés.

La Journée nationale du souvenir des victimes de la déportation 
honore la mémoire de tous les déportés sans distinction et 
rend hommage à leur sacrifice. 
Cette journée a pour vocation de rappeler à tous ce drame 
historique majeur, les leçons qui s’en dégagent, pour que de 
tels faits ne se reproduisent plus. La Journée nationale du 
souvenir des victimes de la déportation se déroule chaque 
année le dernier dimanche d’avril. En 2022, elle a lieu le 24 
avril. Cette date a été retenue en raison de sa proximité avec la 
date anniversaire de la libération de la plupart des camps, et 
parce qu’elle ne se confondait avec aucune autre célébration 
nationale ou religieuse existante.
La Journée du souvenir des victimes de la déportation permet 
de sensibiliser le public, plus particulièrement le milieu scolaire, 
au monde de l’internement et de la déportation. Des actions 
éducatives peuvent être entreprises afin d’informer et d’inciter 
les élèves à se poser des questions, en lien avec les fondations 
et les associations de mémoire. Les enseignants profitent 
de cette occasion pour évoquer la déportation et le système 
concentrationnaire avec leurs élèves. Ils sont également invités 
à participer aux cérémonies officielles.

Exposition au Cinéma Le Club (Le Studio)
1er avril - 8 mai

À travers l’histoire des Juifs de France, l’exposition présentera 
l’histoire plus personnelle de chacun des juifs arrêtés à 
Fougères entre 1941 et 1943 : le couple Isaac et Rachel Toper, 
Léon Kirszenstein, Jean Rosenberg, Léon, Selma et leurs filles 
Gaby et Nelly Levy.



Films et documentaires au 
cinéma Le Club

Programmation susceptible d’évoluer;
à suivre sur www.cinemafougeres.com

A 10h30, Monument des Déportés.

• Semaine 1 :

 Une jeune fille qui va bien, film de Sandrine Kiberlain, 2021
 Chichinette, ma vie d’espionne, documentaire de Nicolas Hens, 2019

• Semaine 2 :

 Monsieur Klein, film de Joseph Losey, 1976
 Le Dernier Témoignage, documentaire de Luke Holland, 2022

• Semaine 3 :

 La Liste de Schindler, film de Steven Spielberg, 1993 (sous réserve)
 Golda Maria, documentaire de Patrick et Hugo Sobelman, 2022



Balades-lectures :
Proposées par Claudine Bachelier

Samedi 2 avril (15h) Les Filles de Birkenau - déambulation du 
cinéma (Studio) au parc du Centre Culturel Juliette Drouet puis 
retour au cinéma.

Dimanche 3 avril (11h) Spéciale Fougères - déambulation du 
cinéma (Studio) au 12 Boulevard Jean Jaurès et l’école Charles 
Malard puis retour au cinéma.

Samedi 9 avril (15h) Simone Veil, déambulation cinéma/parc 
Juliette Drouet.

Samedi 16 avril (15h) Marceline Loridan-Ivens, déambulation 
cinéma/parc Juliette Drouet.

Dimanche 17 avril - Pâques- (11h) Spéciale Fougères - 
déambulation cinéma/12 bd Jean Jaurès/école Charles Malard 
et retour cinéma.

Samedi 23 avril (15h) Simone Veil, déambulation cinéma/parc 
Juliette Drouet.

Samedi 30 avril (15h) Les Filles de Birkenau, déambulation 
cinéma/parc Juliette Drouet.

Dimanche 1er mai (11h) Spéciale Fougères - déambulation 
cinéma/12 bd Jean Jaurès/école Charles Malard et retour cinéma.

Samedi 7 mai (15h) Marceline Loridan-Ivens, déambulation 
cinéma/parc Juliette Drouet.

Dimanche 8 mai (11h) Spéciale Fougères - déambulation 
cinéma/12 bd Jean Jaurès/école Charles Malard et retour cinéma.



Conférence :
Vendredi 29 avril 18h30, Les Ateliers, salle de conférences

L’association Histoire Saint-Christophe-des-Bois viendra 
présenter le documentaire réalisé par Nicolas Ribowski Jamais 
je ne t’oublierai : 

Entre 1942 et 1945, 38 enfants juifs séparés brutalement de 
leurs parents, en danger de mort, fuyant la menace nazie, ont 
été accueillis par des familles dans l’arrondissement de Vitré-
Fougères, dans les communes de Saint-Christophe-des-Bois, 
Val d’Izé et des environs.

Soixante-dix ans après ces événements, certains de ces 
hommes et de ces femmes, accueillis par des enfants de CM1 et 
CM2, reviennent à Saint Christophe-des-Bois. Ils vont répondre 
aux questions des enfants qui les guideront sur les lieux où 
ils ont passé leur enfance. Ils rencontreront les familles, les 
témoins, ceux qui, depuis 1942, se souviennent des enfants 
qu’ils ont été et de la vie qu’ils ont eue.


